
Après les mobilisations massives des 19 et 31 janvier,  
Amplifions la lutte jusqu’au retrait ! 

On va faire plier Macron et la finance ! 

Le collectif de mobilisation de Mérignac contre la réforme des retraites 

regroupe des militants syndicaux, des non syndiqués,  

des salariés du public et du privé, des retraités. 

Près de 2 millions le 19 janvier, entre 2 et 3 millions le 31 janvier, c’est une 
vague puissante de révolte qui s’exprime par la grève et les manifestations.  
Salariés du public et du privé, des petites et grosses boites, dans toutes les 
villes, partout la colère se fait entendre. Et ce n’est pas fini ! 

Face à notre colère, Macron, Borne et leurs porte-flingues, Dussopt et Véran, 
multiplient les provocations : rien à négocier, ce sera 64 ans ! Plus personne ne 
croit à leurs mensonges sur une réforme « plus juste », alors ils nous assom-
ment en prétendant qu’elle serait « indispensable », qu’il n’y a pas le choix. 

Derrière eux, c’est la classe capitaliste qui leur demande de ne rien lâcher. Les 
financiers veulent mettre la main sur cet argent qui leur échappe. Il leur faut du 
capital pour la Bourse, la spéculation, rembourser la dette, éviter le krach. Pour 
financer aussi les guerres et l’industrie militaire. Et pour cela, ils veulent nous 
faire les poches. 

Métro, boulot, chômage, tombeau : c’est non ! 
Travailler au-delà de 60 ans, c’est déjà impossible pour des centaines de milliers 
de travailleuses et travailleurs âgés, exclus de l’emploi, au chômage avant les 
pensions de misère. Et pour ceux qui peuvent continuer, c’est l’épuisement, les 
maladies professionnelles… pour arriver à la retraite en mauvaise santé ! 

Quant aux jeunes, ils sont aussi victimes du recul de l’âge légal : autant de possi-
bilités d’emplois qui leur échappent, et donc les petits boulots et la précarité. 

Ceux qui profitent de ces attaques contre nos droits, ce sont les milliardaires, les 
patrons du CAC 40. Ils n’ont jamais été aussi riches, accumulant des milliards et 
des milliards de profits.  

Et ils s’enrichissent encore avec l’inflation qui nous saigne. Quand on fait les 
courses et qu’on paye les factures, c’est encore dans les coffres des actionnaires 
que notre argent s’en va ! Et ce sont les mêmes patrons qui gèlent nos salaires.  

Cette classe des financiers et gros industriels n’a jamais été aussi gâtée par le 
pouvoir : les cadeaux aux entreprises s’élèvent chaque année à plus de 150 mil-
liards d’euros. Ces fortunes, elles viennent de notre travail collectif ! 

Pour les prochaines réunions du collectif de mobilisation,  

contact : mobilisation.retraites.merignac@protonmail.com 

C’est nous qui travaillons, c’est nous qui décidons ! 

Les richesses que nous produisons, c’est à nous qu’elles doivent revenir, pour 
mieux vivre, en bonne santé, bien s’occuper de nos vieux, assurer un avenir à la 
jeunesse, arrêter de détruire l’environnement… C’est possible si nous l’impo-
sons. 

Imposer le retrait à Macron, c’est imposer un premier recul au pouvoir au ser-
vice de la finance. Ni le Parlement, ni les négociations dans les ministères, ne 
pourront les faire plier à la place de nos mobilisations et de nos grèves. 

Les 7 et 11 février, deux nouvelles journées de grève et manifestations sont ap-
pelées nationalement. A nous d’amplifier la mobilisation, d’entrainer de nou-
velles forces dans la bataille, de nous organiser sur les lieux de travail, dans les 
quartiers, de faire des banderoles et des pancartes…  

Sans nous, ils ne sont rien… On va gagner ! 

Imposons tous ensemble : 

• Retrait de la réforme Borne-Macron sur les retraites 

• Retraite à 60 ans avec 37,5 annuités 

• Abrogation des réformes Macron contre les chômeurs 

• Augmentation et indexation sur l’inflation des salaires, des 

pensions et des allocations 

GREVE ET MANIFESTATION 

Mardi 7 février, 12h, place de la Bourse 

Samedi 11 février, heure et lieu à venir 

Organisons-nous, tissons des liens, prenons des initiatives 

pour étendre la contestation. 


